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Pana. 16 avril. 
De nouveau de» mauvais« nouvelles  d Orten* 

aont vern*a inquiéter le monde de Ift BOUTS« et 

c Treuil a reprendre le pouvoir ut uane et tas lia 
»rave» conUife pourraient éclater 

Par contre, les nuuMlto d Amérique soat traa 
favorable*, plusieurs rrfnumrmaM» importante out 
tart dee oVciaAiLoni 1res opliiiiiatea iur k mar- 
ch« oupnfore. le cuivre métal *<*. inauit eutat- 
tot en hausse entraînant eoule* Im vekm* nu- 
tiieres et iiLeiallufguiüe*. 

A Pans, la kqiudaliuo a at effectuée tre« lad- 
lemerrt. as Mu>. moyen oV» report«, a eie environ 
de l fPt, leutTeinent jup«n«ur A celui m la pré- 
cédents ttquKlauon ; le fatt provient des impor 
tailla «npkitf de tonds créas par i euimeniauou 
d« capital de nos atabl—inenta de orwiii. 

Fondt dSlaii   — Emprunii <tti iuiei. 
l'approche du prcuuer Mm la lUuio FntncalM Mt 
lourde a Wiâ. 

LLttanaure pjaffreaas -/iweownt k n.M. _. 
Marché a bien acouetUi tas pn-jata unanen-rs de 
M Betad&jiunutr« de* l'inanoas Ce demw pro- 
pos« raiiwrusaamrnt rapide de ta deik perpé- 
tuait« «kteneur« esuagiioie et I emu>sKm d un en- 
pnxnt d« t nnlllara au taux de t «t,. M Beaedk 
prévoit en outre ta suppression de lataoavit. 

Le Porlugaa s'inscrit k 61,30. 
Les Emprunts russes mal impressionnes r*nr 

les Douvertee jortwi fléchissent en c«ncral. maie 
iiÇ jDuQlteQl Cependant um Ute gr*i*ie (ùti>lau- •t 

U S % tenç le mein« atteint se nésocle k 10E^ 
Par suite des événements de ConsuuiUrtopk. le 

T'u-c abandonne plus d« * pmnis k 91,70. Le Sor- 
be est en recul gasM sensible « 81,10. - 

U Japon » % 1907 ebi toujours 1res terme i 
lut.TS. 

Les fonds brésiliens et srgnïu'ns sont soutenus 
Les Obligation* Ville' de fans jouuse.it d'un 

bon oourentde rx'HociaLorts imLiiiitiimii. les ihTi. 
et Isa IBS* oui ont leur linge nsspectil le U et 
HJ ü courant. 

flanque*. — Etab lu u menti de fr^dil. — Ce 
oompartiment (art preuve de bonne dispositions 
«t des qu'une léser« période d'accalmie survient 
on note dee plus values sensibles. 

Trois de nos grands établissements de crédit 
i>roceoVjrK en os moment » l«us.mcnlatfort de leur 
capital, opération nécessitée par l'aaroiâfcmLnt 
da leur chiffre d «flaires. 

La Banque de France est bien tenu- k 1270. le 
Mian Hebdomadaire ne présente aucune varia- 
tion Intéressante. 

La Banque de Paris s'inscrit k IU2. Le Divi- 

•«I d'Adirnrastraklun a de^Mélt porter ie aïpi- 
tarT social de JW a 4Uu.000.0SO par ta création d« 
ÏOOuuO acUuns nouvelles de wtl tranos übereea 
da moitié et qui sont taimm avec une prime de 
1W Inuios «et au Muji Doiiiiruü & U0 f 
au prix edoolil Je *uC tnuK-.- 

Les prucHÔentus SUR maillai mni réalisées ont 
toujours rt-rundu aux néoesaiLCs creeea par « 
deveioppBownt Mognsatl. 

U'autrê part, u« reparlition* aux actionnaire» 
passaient de «,» en l(We a U Iranos net en 
ntuS, k I'J Imncs nets en l'Jut et 1U05. a 11 «1 nets 
en IS06 et 1007, M l«.tt nets en 1908. bien que 
ta oapiuiJ t rémunérer sou posa«, pendant celle 
période de Iftn«« UUO k Sun.«Ufj OuO II ne faut pas 
oublier iiue l action n'esi libérée que de £30 francs 
et qu« ta diviuende repredvule b.b % du cüpilaJ 
versé. 

La se ascription fc ces actions est réservée par 
? référence aux art i un ne (--s actiM-is * raison de 

liire nouveau pour 3 Ulres anciens. 
Lai actionnaire* porteurs d un ou deux titre 

Sfulemrnl suMinl. fruus rewr-ve Hfs po^ibililM 
il'aUftbuüon. la faculté de souscrire 'in lilre en- 
tier nouveau l^s 'ITIKIIUISUI-S poitMylant un nom- 
bre d'actions non Jni-wMt* oui trois auront •im- 
lemenl. ROUS la m. me réberve la faculté de soua- 
enre un litre cuUur pum la u-acuon qui leur re- 
vient. 

Les actionnaires et non-acuVv>ne!res pourront 
en outre souscrire, k litre évuuuief. la quunlilé 
d actions qui leur cor. v« mira 

Happeli'iis que la souscriiilion a été ouverte le 
6 et qu elle sera close le tt courant. 

La nouce prtxinle par l'art 3 de ta Loi du 80 
Jinivkr ItkiT a élé ii.->érëe au llullelin Annexe du 
/ourmtl U//1CMI du a Avnl I9U9. 

Le Crédii Mobilier qui s« négocie k lis en-droit 
pnocode aussi a rauumeTiUilion de too canital 
Lrnises k lud francs cast a dire avec une prime 
de .-« (,. imnt 0 francs ses W0.1K«) acuons nouvel- 
les mentant d attirer I altenlior. îles porteurs d'ac- 
tions ariciennus. car lus nouveaux titres seronl 
assimiles k iw demiéFt« des frur Jibéralion soit 
Je 30 Juin prochiun au plus lord, luur qui mer- 
"je precisémont la clôture de lc\eivice 190S IU09 

Bien qu'aulortfé par l'Aseinbk« de« Actionnai- 
- s k porlor Je caiiîlàTsocial dt £i a bu initiions. 
ta Conseil se borne pour l'instant au chiffre de 
15 millMjns.qu'i! estime suffisant pour le dé velu p- 
fement envisage des oneratigns soctaleB actuelles 

I oonvu-iil a ce propos de laire remarquer que k 
ijiiiil Mobilier n'a pris aucun eiifKigemcnt pre- 
cis concwiutnl Wie ou toile valeur étrangère : 
comme par le passe, il ne prot*!» son concours k 
des einiN-Kiris de cutte nature nue lorsou'elks 
runsliluvriint dus occasions avantageuses ae pis. 

>nt* sentux cl dik'nos de ta coiiiiunc« de *>> 
clientèle. 

En consequence, les actionnaires ont droit de 
souscrire k litre irréductible de f! actions nouvuî- 
ies pour S anciennes et les porteurs de parts 
de vingt actions nouvelles pour trots parts. 

Les demandes devront ÉM arconiiMigueoi dw 
litres doruiul droit k la souscription cl d un pre- 
mier versement de 3t Irancs par action, le solde 
de 7j francs devant ùlre verse du 2à au 30 Juin 

109. 
Le Conseil d'A^Mnislrallon du Comptoir d'Es- 

compte aulonse par IJawefnbtjta cp'-ncmta ex- 
traordlnalr« davril iftxi. a porter ta capital eo- 
ual. a Ml auuioos en une ou plusieurs luis, tt 

oui, en vertu d* oetfcs ista* MMH III   asstik èaa M 
IwH. • /uWat tfUe. aiicrnanU *!»££ àTlCO 
1150 «Jlbons  émet aotusuarneni et JUKftrnu jeu- 
di tt mm oourant WOMtt actions am«ea|aa, sut     L 
ixurteruoi ta ùuw mmt aantsbysmoLTk SÔ M«er.' 

laSqu 
tr avril jmde a 
prauitaP Inopla. 

«MblitaamM» de I ouUlasje reprdaanU par aea 
bureaux k Pf/u et dans U baniwu*. sas acenoai 
dans tas déparlent, nta «t a J.'etraxi*Mr. aun UMU> 
lenant anttaramant couvam. 

La Situation du Comptoir se présent« donc ab- 
solument libre. «l*-gag*e   uWree de tout poaos. 

C'est dan» ow circomlanoa» opportunes que le 
ConseJ dAdriiinisu-Htion. usant de l'autortoaliou 
qui lui en a oté iksuié« par tas statuai procède 
k l'*»flnientalion du oapilal. rendue rrfnaiiin 
par lu progression dut allatres. au moyen da ta 
on ii u 'U- 1UUUU0 acuont de MO Cran», qui 
aer.ui! émises au prix de 6S0 Irenes et reserveea 
par préfereitoe. Jusqu'au S avru prochain, aux 
actiuiinaires actuels, a raison de une action nou- 
velle pour trou knciennea k litre irréductible et 
k litre réductible sur la quantité de titres pou- 
vant realer disponibles, ces demandes éventuelles 
étant mues * I exclusion de toutes SOUSUïpUsis 
én.*h(inl de tiers non actionnaires. 

L'assemblée generate des ardunnaire* ainsi 
que nous lavons annoncé dans notre précédente 
revue, t'-st tenue le- 1er avnl. sous la présidence 
de M Alexis Itostand, president du Conseil d Ad- 
IgSjatMaML 

Apres avoir entendu tat rapoorts du Consekl 
d'Administrai ton. œ ia Guiiiiuisaïun de contrôle 
et des Commissaires des Cumples. l'assemblée a 
approuve k I unanimité, les comptes de l'année 
](•> qui M s-.l-teni par un trandtto« de 1026t 07S 
francs U et decide la répartition de 90 francs pur 
action, ut de ï francs. 8&I par part de fondateur 

Le rapport du Conseil montre que les efforts 
faits pour elaiffir le cercle des affaires et agran' 
dir la clicnlclt- uni elé onuronués de succér   — 

dm* il àenartaniâuta1 l\fÊabmm- lifJSTll? 
Crédit ^'ru^ST»?^Soc^^iJeUtamlS! 
La banque rsanco-Arnaneaiiia 

Htato avance k ifKi  Dana ta o 
Banque* bVujikrea ta banque — 
—-ide k 709 par suite de la révolte de Conston- 

«s.tsa»tf*5iSt?y| 
i «a mXSim >M VeUSnSi 

d» Fer d TfexeanarM, — ' 
de ter (tançais ne präsentem pas beaucoup _ 
variations Nord 1741 PL-M 1960 Orleans 1875 
Midi 11» h*l ni* Ouest Wxa. Ltt Qxenuns Espa- 
gnuit aunt toujours preuve de bonnes ujanuti- 

■o 503 Omnibus 1310 Thomson 70S. Le di- 
te de cetto dnrniure Société sera de 17 tr su 

•gai au rirti eilent. 
Transuilautique lacUon ord.iiaire tlS.    L'ac- 

tion privilégiée 227. 
La Compatmie concessionnaire d-a Chemins de 

fer de Uoyaz   ElataUrus du Brésil   qui • déjà 

TU» irniur. oonrprenani i aun-r 
te capital employé a la ooratruc- 

i principal, a raison de 63.000 tr 
ret du 18 octobre 1004) 

et inaigre tas difficultés de trouvée pour le« ca- 
pitaux disponibles des emplois rémunéra leurs. 

La situation au 31 décembre M* t élevé k 1901 
millions au lieu d* \tu millions a ta fin de l'an-" 
née piwttwnie. les depot«, k VTJ uullioufi contre 
"^2 nu »ions. 

Le niouveiTicnt des Caisses « été de 55 müliarns 
_.j5 millions k l'entrée et a ta sortie: les effets 
entrés dans le portefeuille ont atteint 14 miàljurds 
473 minons cbiflre a peine Mifeneur » oetui de 
1U07 malgré I« reduction dut ruiuses eux l'euaii 
aer. 

l'irml lot aftaires lnlerea«nt les  entreprises 
ançaises. auxquelles ta Comptoir National ré- 

«ervé tuujours ses préférences, il faut citer m 
'DOS la souscnplmn aux Ohlicaliürts 4 % de la 
.nmpagnie ('«nemle des Voilures a Pans, le 

pincement d'obiitttriion* communale« du Credit 
"ier de France, de la Compagnie Générale 

.. __ii,aiae de Trumv.ays. de ta Compagnie 0' né- 
i'iite de Dtst-nl'Ulion d'Energie Fiertrique. de ta 
Cumpoiïnie Thnnt«on.Hciuslrin. l'nugmeiitaliun du 
capital de la Compagnie Gencrak TrunsatlauU- 

■e et des Tnimwavs Sud. 
Il a f-nawinent pri-Lé le concours de nés (niiclifls 

au placement de rEmpronl Tunisien S «t de 
l'Emprunt Chinois des Obligation« oVs Chemin? 
de fer nalionaux du Mexique, des OfkUntions du 
Chemin de 1er du \ord-DoneU ; du Crédit Fon- 
cier Egyptien et de lu Land Bank of Egypt : Il a 
Iroilé directement nv<e la Banque Hypothécaire 
ili; Itoyaume du Danemark pour des ooligaliuiM 
4%. 

Le Comptoir National postde maintenant 51 bu. 

« «mette« une nouvelle aene de » 000 sur les 
170 «xi k créer «u fur et k mesure que I evanee- 
meot dea travaux de construction lui permet d'en 
obtenir I aMortavlaon d« Go«waraeinant Drésiuen 
Cas obligations touastent dans tes mêmes con.li- 
Uont que lea premiere« d'une ajaranue du Gou- 
wmeaatni fédéral bntailien qal aatutc pendant 
90 ans un intérêt de • % or. comprenant l'amur. 
UtxaKnent. «ur ta eapitaJ     - 
lion du réstavu pt  
par xllom (décret __ _ 

Le produit de la vente des obligation* est «er- 
se dans un établissement de banque désigné par 
lui, et le montant ne doit en être n Uré qu au fur 
cl k mesure des besoins de la ooiaslruction. placé 
sous le contrôle de l Ingenieur bscaJ du Gouver- 
nement. 

Lu nouvelle tranché de 10 Ono obligations est 
actuellement placée par le* soins du Credit Mo- 
bilier FrancaM au prix de 480 francs par COU- 
galion   jousHOJiCP du 1er mars I»i9. 

Le» bonnes te-ndanros qu'ont montré les fonds 
bxaatlsans ont influé sur le tenue dee Ooligakons 
5 % du Chemin de 1er Victoria Minas, nouvelle 
série, qui se sont avancés ex-coupon II lr U a 
440 La CqjnpagiiK eM sorbe mainlenani de la 
période de débuts, elle a depuis un, an près de 
300 kilom de voie en exploitation et poursuit ra- 

dement je« travaux 
\'<tiew$ dii-ene* — Les nraive'Pf du tnarché 

cuprifère étant meilleures le Rio a tau preuve de 
fermeté et A dépassé le cours ae 1900 pour termi- 
ner k 1790. 

Valeurs russes calrrfs Les vateun» metaüiw- 
giquea (rançaiscs preoenknt peu de variauens 
' itércssantes. 

Marché en Bnmiiie. — Le marché en Banque a 
conformé se tenue U celle du marché au Parquet. 
S remarquer amendant le fermeté des mines dur 

Fonds d Etale en bonne tendance 
Lee obligations 5 *¥   Port de Para sont négo- 

ciées fc 459 francs   Le Ministre des Travaux pu- 
blics du Brésil « demande au Ministre de la Ma- 
ine dé donner des ordres pour que ta Capitaine- 

rie de Relcm de Para supprime !'autorisai inn ac- 
aaxlee jusqu'ici a ta Compagnie de Navigation de 
l'Amazone de faire slntlonn«* S<M vapeurs dans 
le port, ce qui gène les Ir&vuux de la Compagnie 
du Port. 

Uacition Electrique Liltr-flonhalx-Tourccing est 
ibjet de demandes suivie» è 245  Les recetles du 

Réseau secondaire * "°n( Slèvées nour les trois 
premiers mois de 1 année en cours k 66.607 lr 40 

nouvtjJtoa plu« vali 

que aur la mauvate* la 

■ta* aamte> avoir k%M«s^iaixl «te 

.m «té tees SrnlV et«n«|j 
i a^nértat qu'altos 

™an legereuena. nasx« BÜX "    "" 
drasiinl. U7. 

Le« Alouote de rArdéche in m f ml A Hi 1 
L usine de ta Sonates oonUAUc A «tarct 

des oondibons ansolurnent 
aanten. Un bal avanar «atao 
treprise qui oompai MTOOI __ 
Oxaaetl /Unimistea^oD das n—imnalHM totes 
qu« M. de LouuiKnt« de Maratity. U. André Bxal 
"«*,rlodurtrtel Into ctinntL , 
^Co^tax*nimM •* «»POMJ 4e : 
MM   Bkftjj. diractour boixorair« des Serrtots 

SaenUn^ttM au Mlntetere des Tanirw : Vmctnk, 
professeur de chlrme a l'Ecole Central* : Kayaer, 

***** Aarronomique ^^T 
.— est Uenlenue k  U4J0. 

Rien qu il ait été enUteWMtU dépensé sur les coo- 
ottateons de Sainl-Sauvtur et de Marneta pris d« 
*-?ux millions de (imncs. dont une grand* «artla 
'présentée par des travaux utiles, ta flaMM te 

acquis lensemble de ma concession« avec tas ton> 
Kiftatueas déjà <xi*itoiitos pour 4H.OK franca seu- 
kment dont ta moitié fc peu prés a Aie payée en 
actions d'apport. 

On annonce la prochaine introduction au mar- 
ché en Banque des actions jinvitégiee de la Son 
Ciélé d'Angre ;Elat de Rio de Janeiro) 

L industrie nucncre est »rhcullerernent lavo- 
rteee su Brésil. Les pnx de vente sont 1res eta- 
vés ; la concurrence étrangère est knipossthte. «f 
la Société est outillée pour produir« sur son 
domame de 3MÜ hectares. 86 000 HOB environ dm 
sucre des léxercic« 1910-1911. KTO des lexercic« 1910-1911   oe qui pwiiKtraif 

I répartir un dividends rémunérateur 
(.■of*sjateon 9 * de !'Btxerir>e utata-drtoJir jot« 
un boneotrésnt dsflum k 476 rrsacs 

•'« I Ai^xatoteke te» proaattar a l'Iveur« 
des«oeidasx-s dexparV«xao-adoni Aeux 

• a (öit diamètre, pfodvassnl teivaren 

d'un 

Jour. ( 
Inenie «onde entrera en produeiion Les nWveï- 
len sondes k grand diamètre prévues et pour tae_ 
queUes l'emplacement a 6ié déterminé d'une ma- 
nière qui ne laisse aucun doute quant au résul- 
tat, grace aux indioattorui fourruea par tas tra- 
vaux de recherche doivent donner une nwyetva«), 
de 10 tonnes par tour «t par sonde. 

L'Ouest Alrxaw suiscjit k 555 l'acUon et 125 
la part. 

M Merlnnd Ponty, aytuverrieur général do 
l'AInque Occidentale française, accompagné da 
M. Angoulvenl. gouverneur de la Cote d'Ivoire, 
a visité le 1) mar« tas travaux exécutés par ta 
Compagnie de I Ouest Africain Français, t la Mme 
d Ahtnla Le gouverneur a pu se rendre oompts 
il*. l'activité dépkiyée par ta Société pour la misa 
en valeur de oe gisement et. k ta suite de «s vi- 
site il h porte un toast k Is prospérité de l'enor™ 
prise. . 

No vit, 
Notre-Dame des Victoires Pans.   ' 
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OFFRES 
DEMANDES 

d'Emplois 
S'adresser aux bureaux du 

Projré* du Nord, 17, rue de 
BéUiune. LILLE, fcux bureaux 
de l'avenir dé Roubatx-To-ir- 
eûpia. 7, rue de la Couaordc, a 
RÖUBAIX . rue Verte. 5S, a 
TOURCOING ; cher notre corres- 
pondant de VALENCIENNES. S. 
passage Boca. - Et k tous les 
Carres pond&oU et Dépositairs« 
du Journal, 

™fS.K'U;|ON DEMANDE 
••J sa facture de' 

-' 'rantte   I   ans. 
csaion   rsre   te 

■ IST«* da. 
IBù     t,     bi.ta-.Li, piojwitrsure. 
Paiaes ^n-Artots. a.o.5556 

A. OSIDESFL 
trour CSUH tte raaltdta 

FONDS DB COMMERCE de 
CHABBONS, -froa, demi gros et 
deuil DrrKnce mmim-im |o*'i- 
fie 6 000 francs. Bonnes coc.ui- 
Uons. Sadi-easer  au journal. 

de BONS TOURNEURS fiérinn 
au courant du ÛMage, bon si. 
aujrs. - Ecrire inruaie* C. U 
N* 18. rxvsie reslsnta, Ftisaes- 
auxCbène*H Rouen*. 

Congrève 
On d» mande un DEMIXLl- 

CHEUR. imprimerts Banres 
Pont de Ci:iLL-!e-j-Ln!e. 6046 

Instituteur retraité 
E, Groin, mstiiy'eur rearaité. 

rue André. 15. L<lle, demande 
emploi de régisseur ou de pré- 
cepteur Peut fournir les me*- 
teuies reterenc««. «HJ 

FeaOlstoa 6s 19 A*i 

LEÇONS* de Piano a! MID 
dollnc.  -  Prti 

modéré  —   Sadresssr   rus   de 
Catutidl.  146, k LUS. 

Je donne 100.000 
Piaios aulomiiliqucs 

Les arr : de bonne mm 

FR. 
Chauvesr qui proUOtrarju« la cAlèbre MT« ospillslrt de 

STmolofjisteF.OIaBÉo'arrfclepaalsohutadsscbeveui 
in deux jours et n« lea fuit pas repousser fc toot fcga aur 
et télés 1st plus chauves et dans leur nuance naturelle. 

Si  loua  vil ferma l'axpoa« da la Maiboda. aer ira evao I« plm» 
J iabaralolr. O^sl.Kaedat Mart jt.,21 3Ea> >b 1 SL. FASUS 

ON ACHETE AU COMPTANT 
touir« espéeas et quantités 
M.u.L.iriM;, „, OU M il.|,| ■     < 
Si que   (tes   Mnjjanins   etilu 
PHE.IS sur mantiandis^s. 

8 adreaier A la 

MAISON de SOLDES, 32, me Ban de-Wedde. 32. LILLE 

I LE BON GÉNIE 
4, Rua du Vleux-Marché-aui-Moutont, LILLE S 

Send de tout à Crédit 
É partir d. L'N frmoc par «emaine on Ql'ATHE   franc par moi» 

| BICTCXCTTE3,    VtTEMEWTS,    M0B1UEB8,   MACHINES   i   CODDHE 

COSDITTONS    DB   PAVEUR   AUX   PONCTIONNAIRE3 
€spidiliont, £mbaUafÊ, €chanttlloni, Bataloguts A*««* 

PREMIÈRES   OOMMUNIONH 
|M«l».,ii- à CALAIS, Dl\KKH(|lr :  ■ l   «IIMIJMMIV i 

_ voudront taire lair" leurs 
reparu)mus k Louis tlE'.Ill. w 
cordeur - compositeur, 75. rut 
Godefroy, La Madeteine-lez-Lil- 
le (iNordl. Spécialité de repiqua- 
ges de rouleaux, tournis en huit 

■«.Mfsj 

ADf.rilT s ■'fn., ssm - 
HnUL.ni   niraui.»o.ut.'(ï< 

COURS 
os 

Leçon: pfcr Dîme diplômée 
MetlioJe PrévosiDeiounaj; 
ITS fondé k Lille en l'Jtt. per 

aa i" 
, Dame 

■vl- 
Mil   i 

[teinent, tout en Appre- 
nant la machine k écrire et d'ê- 
tre aptes, au bout de trois mou 
deludes au poste de tlénogia- 
pbes . doclyloiTrapbes, toujours 
tuen K-muiKT*. 
Platemeo'L gratuit et assuré les mm 

Nr MIS M! >ES    Kt:tnfi<Ft, 
10   Muchinn   ■ OUVER •   tont 

employée* par I« Prtlectur« 
du Nord. 

conâsm su :-«*iz 
de Roubalx 

?6, Rus du Curt, RÙU8A1X 

Ecl&irage et Chauffage 

Appareils de tous styles ci 
de tous prix pour l'éclairage ai 
OtU et k l'Electricité r lustres 
îuapensions, girandole«, ap- 
piiqueï,etc. 

Articles divers pour lin 
candescence par le gai. 

Appareils pour la Cuisine ei 
ÛbauOage   des «pparte- 

ionie «u «maillée, loyers en 
tout genres au ga< et au coke, 
pour salons et salies a manger. 

Rechauds s gar pour cabi- 
nets de toilette et pour repas- 
seurt, pâtissiers, chapeliers 
tailleurs, coiffeurs 

C ha une-Diu ns a gai pertec- 
tioanéi. 

L'Huile Écremsunne 
est la meilleure des huilée pour 
Jicremeum En vente ciuz les 
principaux construcleura. Exi- 
ger le bidon ploinbé,      no5îh7 

RENSEIGNEMENTS 
atECMERCHE 

de preuves   et   témoin»,   d'em- 
ploi du temps, relations   etc. 
SURVFILMNCE    DISCRÊTE 

ENQUETES 
sur gens disparus, etc.. etc. 

Office de« Re>eh«rrjh«a} 
Q, rus des Postes, LILLE 

5046 

Pes&aire a«tuT 
Obiet* d'hvgtatM et mum-* 

■Collection   superb«, prix   s*ns) 
concurrence), 

CATALOGUE «1 TELEPHON 

60. ni CHUrittn. 10, LILLE 

\0 W0\S Ot CVltliU 

■il conditions sadresser k la 
DIRECTRICE  

des Coun « OLIVER ï 
• 17, Ru« Faldtierbe. LILLE 

TELEPHONE 11-» 

|I El nOUVEUE ffllISIR 
OK y VEHD DE TOUT 

|35, Flue  de  Roubnii, 3D 
LILLE 

-m    DI8CKÉTION    m 

»ET1TE MAIN 
HlMBUiliDüfte 
MO   ROMAI   CONTEMPORAIN 

Par Pierre SALES 

east pour ocas 
rnumquar tout« «■• 
l trop neureux. èvi 

, d sv«r M Men réusM la chos« « 
i tr*o«M MeomBM. . DM! 

ftaltefpilte qns te bonhaor t acaèle un peu 
■ asterâmenl... ■ (sut nous s» montrer 

, p**r notre cotst- 

, W -rsasisnt te« main a i 
ft «*•* Stefftartt* «fur WMK *ra*S|« demeu- 

trtlx«. tpàod )e va* vous avoir 
it «ter W««JS««SM «ans cssss espion n*s 

r#ft NwuaM «1 par t* mrq« 

tfFjlMtiïm****** 

aura servi une Iota de plus... sans a en dou- 

Bl, preuiqw »oyeoi, Il artievsilj 
— Je aers*», ma lot, ttniû de lui brûter on 

sier.u 1 yj 

Ëiolutlon   flIUte 

— Et «lnr«. dM, on ot u «err« pltu la- 
rrrais. niamon f 

Jamais..   Jamais    DM pauvre tnignoo- 
i« us l'ai bien expliqué... 
Jamais., jamais., jama«.. lama* I 

i - C'CTtÉ-dAre que «1, AU Ciel riioje 
!p)us tard, ma Prancinette. ■ et jusous-ia, 
Doua somme» toutes le» deux seules... I! faut 
que lu comprenne« bten cela et qjue lu «ois 
bien «age avec mol, désorma*« que lu m o- 
"' T«a comme robei*»ai* a maman i .. 

Bsi-ce que M l'otM-a» pas toujours 1 
Ob I toujours L.. Ht Paulin«, essayant 

de sourire on pau au milieu da son -,mrrjen«e 
douleur et de l'angotaeé qu» -/emparait un 
peu plu« délie ensqur jour, depuis quelle 
«tait fc Londres. 

C'est vrai, reconnut Prancine,  que le 
ne SOW pa* toujours aussi sage que tu le 
voudrais , mais * présent **. PO»' ** '•"* 
plsisir    «t k papa au«» I. . 

Le front de Paulin« se nlissa ; car quoi- 
ÎuellM fuasent retombées en la pokfaance 
• leur pers, «I quoioruil les eût trMtalleea 

a«ec  beaucoup de soin «ppasent dans  jn 
• feoa^dina-lKMue a (pension de famillei, elle 
M poavaiT «e flfurer qu eue« fusssnt réelle 
ment fc lui. qui eét IOOIM «atortté tror ce 
«teer petit aatja 

Aussi, «ksyiiirlsil Mit don ton froid * 
— OutTTè papa   aussi,    «^t^Jemrneait., 

ire*«, asTsàf-rtill MlU «*«c ta dwica Isrmelé : 
* mot u'ateord I 

Car «H« 

et l'esprit de famille qui avait tailli un mo- 
ment entre eux .avait disparu pour elle- dèa 
qu'ils aèlAlieOl trouvé* en Anglelene, uu 
efte avail «Te soudain i indéflniiaaable sensa- 
tion que son per» leur n-utui une etonnanlc 
comédie 

Oo'tl eût éprouve one réelle douleur devant 
le corps de ta femme, devant révocation de 
tout ses souvenirs <*«? jeunesse, devant tes 
S holographies d'autrefuia, devant les peti- 
e* choses que Pauline rappelait si instincti- 

vement, — e( où île étaient presque toujours 
tous les trois, — oui, elle croyait cela, elle 
voulaii croire qua» dans ces premières heu- 
res, il avait en do chagrin comme elle. 

Et c'est ce qui avait rendu si facile A 
Hippolyte Bouchu, la décision qu'il avait im- 
medialsment pruse de tout a batarder ■ du 
fietit ménage de sa femme de son installa- 
ion, de son atelier, dont il avait vendu la 

clientèle pour an morceau de pain. . Pauline, 
aloro, était anéantie tel subissait aisément le 
conseil que tout le monde lui donnait, de 
s'en aller avec son père, putsqu il ne deman- 
dait qu'à la reprendre, et surtout ne pas se 
charger d'unp enlrepriae beaucoup trop lour- 
de pour ses épaules 

Quant h le*4aunen qu'elle était «tir le 
point de paster au moment même de ta 
mort de sa mer«, il n'en était plus question 
Son père lui avail dit en haussant les epau- 
let : 

— Quel besoin as-tu d'un brevet T.. Est-ce 
qu'en Aiiflteterre, où notii allons vivre mem 
tenant, on enfla**« 1st ftns sur les rerlifleats 
donné« per dV« •mrfeaeeore T Tu verras 
que la-bas chacun «et «xarUini «u travail qu'il 
Sut produire, ttot «arvices qui! peut rert- 

i ; et iniHharaito et fatal the comme ht 
res, to ne sera« pat kxaffue à i« créer one 
Jx nne wtosUon 

5ÄTrlr»i 

avec sagesse, avec bon sens, surtout avec 
«ens pratique ; et sa voix était tréa douce 
— sauf dans aet> heure« d indignation contre 
l'oseesniR de aa femme el contre Je police t 
il dcciainait alors megniâquemenl contre ces 
:ervicc» «I mal organisés, cette surveillan- 
te si pitoyable qu un crime avait pu s'ac- 
complir... presque en plein jour.., dans un 
quartier très habité ; et l'assassinat ayant 
ctt découvert immédiatement, on n'avait mê- 
me pas été capable de relever le moindre in- 
dice contre le misérable qui, pour voler quel- 
que« sous... quelques centaines de francs 
I» ui-élre . avait tué une pauvrs niert, si 
utile A «ee entants L- 

— Heureusement, je suis ta f eonc'uait-ll 
avec emphase Et pour la remplacer en tou- 
te« chose«, «t rai eu quelque« torts aulne- 
foie, ma petite Pauline 

Se voix tremblait d'une tell« émotion tan- 
dis quit prononçait ces mots, que Pauline 
l'interrompait en loi Jetant les oras autour 
du cou 

— Mon papa !... mon pauvre papa !.. 
Elle lui imposait silence par un baiser 
S'il avait eu des torts, est-ce que cela ne 

•t'oubliait pas dan« leur affection renouvelée, 
où Us retrouvaient ta source du bonheur en 
même Wrap» que lev consolation T .. 

Eue «a laissait prendre aussi, «ans t'en 
douter, Au charme de I homme Elle n'avait 
jamais connu de Jeunp» »ens : et, en dehors 
des galantéTias odieuses qui lui étaient dé- 
bitées qt-ekqoefois atns U me. elle ne «a- 
vart nour ainsi dire plu« ce que c'était qu'une 
parpV. aot ■MitiUease rneaceJiaes. 

Et pour asen lu oonqoénr, pour que pe« 
ana objection a» fit ssulevée contre son de- 
•**". HUM Dteehs s'était fait doux, caV 
Ba, eifasWe. I entoarant de ces menus soins 

' nne femme eeWet «wiiMbte, — en 
qu'il "ttoatrajl, fc la pente Pran 

complaisance inlassable quand *lle voulait 
Jouer. 

C est au point que ce long voyage qui in- 
quiétait beaucoup Pauline pour une «niant 
nerveuse comme «a petite touur! s'était ac- 
compli le plue aisément du niofHhe, Hippolyte 
Bouchu n ayant pas cessé de l'amuser, soit 
en wagon, «oit sur le bateau 

Cela n avail pris fin que lorsqu'il« étaient 
monies fc Folkestone dans le train ds Lon- 
dres : alors, pour la premiere toi». Pauline 
avait senti, aûrement, chef ton père, quel- 
que chose de nouveau. 

Elle en avait déjà eu un peu llmpresHon, 
au moment oo 1« bateau quittait les coten 
de France : «on père lut avait certaine iijent 
paru sauafail de s éloigner de «on pays. 
Maja cela était naturel en somme, puisqu'il 
avait refait sa via, son installation fc Lon- 
dres ; et comme il avait le mouvement ine- 
tinctlt de M trotter lea main« et que st tille 
lui jetait un regara étonné. Il avait aépondu 
cette chose lort normale : 

— C'en est fini de« tracas... des ventée. 
du démèna*]enient lu vas pouvoir le reposer, 
ma inisiuinne, et bien gùter A ton aise notre 
petit« "renoue 

Apres quoi, il avail dorloté cette dernière 
gatement ; et la mer étant douce, un était ar- 
rivé sans ennui en Angleterre, 

C'est aloes que, bien nettement, Pauline 
sentit à quel point son père était heureux de 
rentrer en 00 pays — cotaine si c'était le 
sien. 

Et tandis qu'elle ramassait leur petit ba- 
i-ata-a, uu>tte arranajeart le chapeau de «a 
•o-ur, Hipeotyhe Bouchu, tas bras croisés, et 
■nrMOW as fjrandlasani OR pea, naaardaii au 
loin «ur la mat, dans une attitude dan. 

L}ueiques instante pins lard, Francine vou- 
lut encore toy« avec loi ; statt II enrayait 

gfjm.mA.tr ■ 

Çusa presque silenco pendant la route juso^i*! 
xindree. -~*-**,. 
CCpciidant, Pauline ne s'en étonnait qu'f 

demi : son père ayant /t'htreun« une charga 
»i nouvette your lui, devait y réfléchir «4 
être meine aaaer préoccupé , car ce ne pou 
van être un« chsee toute simple que l'miro 
duction d'une grande ftlft al d'une gamin! 
dans la vie d un bomine habitué A .vrvr* 
eeuL 

Seul T. - 
Pour la première foie, Pauline ee posas 

cette question, en M demandant comment 
elle ne l'avait paa déJA envisagée I Ces 
qu elle était lelkmant au souvenir de sa ma! 
man 1 ' 

— Hai*..- inlerrogea-t-elle, soudain, sera 
ce asset grand chet toi, père T 

— J'étaie justement fii train de combina 
dan« ma l*H& ., répondit-il an fuyant le n 
gard de sa tille, et je crains bien que cela a 
suit ni aaset grand... ni asset cummode.i 
m asset confortable . 

— Oh I péis*, pourvu que nous «oyons pT* 
de toll 

— Evidemment I fit il en Jetant un reajar, 
oblique a sa Ulla., évidemment . 

Et «ans qu'ils se fussent dit autre ctiow 
ils avaient comprit tout le« deux que Is 
difneullée»romni1.inçaient. 

Car cette jeune nie était un« petit« feinm 
M une petite femme qui avait conservé tri 
aigu le ectuvenir dpi douleurs, da« butoisu 
tione d« «un adoleacence. 

Ainsi, jusque Londres, Pauline éat-ell 
limpr«e«ton d'un siabarraa lotit oouvaa 
aaet Ma para. 

Il M mordit plusieurs foi« le« lèvtrt, CM 
salt« ana lettre où. «ana avoir ta pan«*: 
d'être indieerèta, Paatma diaunguail d* 
«dreesee.. pais 11 ren-attait la lettre des 
«oo pcrtsfe-jtrte. «a Dte»Cs*ai* eaeore lea 1 


